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DE LA RECONNAISSANCE DU NEXUS 
MIGRATION, ENVIRONNEMENT ET
CHANGEMENT CLIMATIQUE …

I.

Les migrations liées à l’environnement sont loin d’être un phénomène nouveau. 
Néanmoins, l’intérêt de la communauté internationale pour le nexus Migration, 
Environnement et Changement Climatique et sa reconnaissance sont récents. En 2019, 
24 900 000 nouveaux déplacements1 dus à des catastrophes environnementales2 
ont été enregistrés. Les événements environnementaux soudains, tels que les 
inondations, sont les phénomènes les plus visibles et les plus médiatisés, mais il existe 
aussi des changements environnementaux progressifs, comme la désertification, qui 
tendent à affecter un plus grand nombre de personnes.

La prise en compte du nexus est cruciale, car la migration, considérée comme une 
stratégie d’adaptation au changement climatique, et l’environnement, en tant que 
facteur d’attraction et d’incitation à la migration, partagent une notion commune, 

1	 Internal Displacement Monitoring Centre, Global Report on Internal Displacement 2020, https://www.internal-dis-
placement.org/global-report/grid2020/ [en ligne], consulté le 26/05/2020.

2	 Ce chiffre prend en compte seulement les déplacements dus à des changements environnementaux soudains.
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la résilience. Les migrant-e-s sont alors des acteurs clés en termes de résilience et 
de développement dans les territoires d’origine, de transit et d’accueil impactés par 
les changements environnementaux. 

Afin de répondre au nexus Migration, Environnement et Changement Climatique, 
l’Organisation Internationale pour les Migrations (OIM) se concentre sur les objectifs 
suivants : 

1.	Minimiser autant que possible les migrations forcées et non gérées ; 
2. 	Là où la migration forcée a lieu, s’assurer que l’assistance et la protection sont 

offertes aux personnes touchées et chercher des solutions durables ; 
3.	Faciliter le rôle de la migration en tant que stratégie d’adaptation au changement 

climatique.

L’OIM propose alors des solutions pour les personnes qui restent, qui partent et en 
situation de mobilité. En collaboration avec ses Etats Membres, ses observateurs et ses 
partenaires, l’OIM est engagée dans la recherche, le plaidoyer, les politiques publiques 
et les activités opérationnelles en lien avec le nexus Migration, Environnement et 
Changement Climatique, afin de mettre au centre des préoccupations internationales, 
régionales et nationales les migrations environnementales.
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… À UNE VÉRITABLE PRISE EN COMPTE 
DE LA MOBILITÉ HUMAINE DANS 
LE CONTEXTE DU CHANGEMENT 
CLIMATIQUE ET DE LA DÉGRADATION 
ENVIRONNEMENTALE AU SÉNÉGAL

II.

Tout en étant traditionnellement un pays d’accueil, le Sénégal est devenu 
un pays de départ, en particulier pour la jeunesse. Près de la moitié3 des flux 
de départ est intracontinentale, et même principalement intrarégionale. Par sa 
position géographique, le Sénégal est également un pays de transit vers les pays du 
Maghreb ou vers l’Europe. La diaspora sénégalaise joue aussi un rôle crucial dans 
le développement du pays, car les envois de fonds constituent 10% du Produit 
Intérieur Brut. Ces dynamiques migratoires sont marquées par des changements 
environnementaux4 qui touchent le Sénégal, et plus largement la région de l’Afrique 
de l’Ouest et du Centre. Les zones côtières d’Afrique de l’Ouest, touchées par 
l’érosion côtière et la montée des eaux, génèrent 56 pourcents du Produit Intérieur 
Brut et accueillent un tiers de sa population5. Les principaux moyens de subsistance 
se retrouvent alors principalement dans la pêche et ses activités connexes, ainsi 
que l’agriculture pluviale, ce qui rend les populations vulnérables face aux variations 
environnementales. La question des inondations liée à la résilience urbaine impacte 
également la mobilité humaine due, entre autres, à l’urbanisation croissante, à la 
disparition des terres agricoles et à la gestion des déchets. 

3	 Sene, Cheikh Mbacke et al., 2019. Nouvelles dynamiques migratoires au Sénégal – Situation sur la reprise de la 
route ouest africaine, Dakar, OIM. Disponible sur https://rodakar.iom.int/sites/default/files/1%20-%20October_FI-
NAL_DFID_Nouvelles%20Dynamiques%20Migratoires%20au%20Senegal_FINAL_15%2001.pdf

4	 Telles que l’élévation des eaux et l’érosion côtière, la raréfaction des ressources en eau, la désertification, la 
dégradation des terres, la salinisation des sols et les questions liées aux inondations.

5	 https://openknowledge.worldbank.org/bitstream/handle/10986/31428/135269-Cost-of-Coastal-Degradation-in-
West-Africa-March-2019.pdf ?sequence=1&isAllowed=y
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1.	 Le rôle moteur du Sénégal 

Institutionnellement, le Sénégal démontre un fort intérêt à jouer un rôle moteur 
dans le nexus Migration, Environnement et Changement Climatique à travers ses 
engagements internationaux et nationaux. En effet, le pays est membre de l’Initiative 
Durabilité, Stabilité et Sécurité, qui se focalise, entre autres, sur le lien entre la 
terre, les ressources naturelles, l’emploi et la réinsertion des jeunes dans les zones 
d’émigration, et de la Plateforme sur les Déplacements dus à des Catastrophes, qui 
se concentre sur la protection des personnes déplacées dus à des catastrophes. 
Le Sénégal accueillera aussi en 2022 le 9e Forum Mondial de l’Eau, qui intégrera 
dans ses travaux la dimension migratoire à travers le lien entre migration, eau et 
développement rural.  Dans la lutte contre le changement climatique, le Sénégal 
a développé plusieurs textes-cadres, tels que son Plan National d’Adaptation aux 
changements climatiques et sa Contribution Déterminée au niveau National. 

2.	 L’intervention de l’OIM Sénégal

Afin de répondre aux enjeux en matière de Migration, Environnement et Changement 
Climatique, ainsi que d’en identifier les opportunités pour la jeunesse et les migrant-
e-s, l’OIM Sénégal s’engage dans :

•	 La production de connaissances en matière de mobilité humaine ;
•	 Le renforcement de capacités sur le nexus Migration, Environnement et 

Changement Climatique, notamment en interne ;
•	 Le développement de partenariats pluridisciplinaires, notamment techniques;
•	 Le plaidoyer et le conseil en matière de politiques publiques.
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a.	 Réintégration et résilience climatique

A travers le projet « Vers une dimension environnementale de l’aide à la réintégration 
pour réduire la pression du changement climatique sur la migration en Afrique de 
l’Ouest » financé par le Gouvernement de France, l’OIM Sénégal a contribué à 
diminuer les effets négatifs du changement climatique sur la migration et à réduire la 
migration forcée hors des régions exposées à des changements environnementaux 
néfastes, tout en favorisant la réintégration durable des migrant-e-s de retour.

b.	 Renforcement des capacités institutionnelles dans le cadre du nexus 			 
Migration, Environnement et Changement Climatique

Le projet « Renforcer l’expertise régionale dans l’intégration des dimensions 
environnementale et climatique dans son intervention en Afrique de l’Ouest et 
Centrale – Le Sénégal comme un exemple concret », financé par une contribution 
volontaire des Pays-Bas (MIRAC), a permis à l’OIM Sénégal de s’engager à soutenir 
le Secrétariat Exécutif du Forum Mondial de l’Eau et ses partenaires à travers la 
coordination du groupe d’action dédié au nexus migration-eau dans le contexte 
du développement rural. L’OIM Sénégal a également organisé une formation 
pour les points focaux de l’Afrique de l’Ouest et du Centre, afin de renforcer 
l’expertise régionale et le portefeuille de partenaires. Des actions de sensibilisation 
sur la durabilité environnementale ont aussi été initiées pour limiter la production 
de déchets au sein des bureaux de Dakar. De même, un travail de plaidoyer 
à l’attention des décideurs politiques et des médias sur le lien entre migration 
et environnement a été réalisé couvrant les thématiques suivantes : l’agriculture 
périurbaine, l’agroécologie, la gestion des ressources naturelles, l’érosion côtière et 
le travail de l’OIM au sein du nexus.

c.	 Pistes d’intervention identifiées pour 2020-2021

Afin de favoriser la prise en compte du nexus Migration, Environnement et Changement 
Climatique, l’OIM Sénégal a comme objectifs futurs de :

•	 Produire de la connaissance à l’échelle nationale sur la mobilité humaine au 
Sénégal dans le contexte du changement climatique et de la dégradation 
environnementale ;

•	 Identifier des possibilités de développement de partenariats pluridisciplinaires, 
entre autres, avec le monde académique ;



7

•	 Encourager et soutenir la diaspora sénégalaise dans son engagement dans la 
résilience climatique et le développement durable des territoires d’origine ;

•	 Soutenir  l’intégration  des  questions migratoires dans les politiques publiques 
environnementales internationales, régionales, nationales et locales et 
inversement ;

•	 Mettre en œuvre des projets avec et pour les migrant-e-s et les communautés, 
avec l’objectif de créer des emplois verts et des solutions basées sur la nature, 
dans des secteurs tels que l’agroécologie, l’agriculture urbaine et péri-urbaine, la 
conservation marine et le tourisme durable et solidaire ;

•	 Grâce à une meilleure prise en compte de la mobilité humaine, soutenir les 
autorités sénégalaises dans leurs efforts à renforcer la résilience urbaine face 
aux inondations, à l’érosion côtière, mais également en matière de gestion des 
déchets et des terres agricoles.
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